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THE CANADIAN :i>in. l n-aura rien do plus.chor 1FJZ.TERNITR. 1 Les membres do la localité sout pills
(1.2 CANADIEN~ i . onl vue, q~ueo abien dic notre afs)ia Tout en sîîrvellinnî i'un ol] jaloux 1 souvent on contact, ot do cette malitére

lulid u,îenbu lleînütit, vis Atsglai et ois lies, cil gcinéral, et lu bIen-êtrue Ot le les interétë; financiers do l'Association I apprennent à se mieux comprendre et
i'raîîçalf, i Adl t Osi . dunis leis

insie',ti fi bonheur de chaque membru do chaquie Il est bon de tie pas oubiier son bût apprucier l'un l'autre, et les membres
Do 1'Mxocdatl.n Css2holkuo do âlI fasstS succursale i. .abiu a quelq1ue endroit fraternel. Il est hors dedjtite que nos i un voyage, par cilires ou autrement,

bai bue.143 au siadij dchisi illec e lt Il dinîîetira de conceort meilleures succursales sont celles qui ont l'avantage do rencontrer les Catho'
glencal d l cultivent tu plus cet AcAM promoteur usdceevil,-u qele

Zwis nirbroa ,,<mt lsàv:.t-%t à nouts estefsyer coritutioii les dépsw4 et le travail du prospéritêé. cbose qui fait toujours plaisir.
"0 lo ici. unA iiurllasitousi* diont l* %%bc >

bllOt Iotrra bttiitlr. 'i'outes .(ilkIII des flîctert, des tuccurscl-eB, tout est Si notre corporation n'est puîrement Nofliiton oreDuée
4'4tOiImuss0 tr iis uauvNd clos t t ilii irh it fil r(tulilsant uue fois, lc moli, et commre et féimpltament quu nolan Deuxisrènme
brun dec 1, t'. ë. if, Ni , %eust r iit'ft fti0c abe tsmlmn uu lndsuac,1GadVc-rsdnfèûBuqplasir sl.i fale -- r si diii a'"' u ni. na famille, les :mb1cs reunîouîs et ces ruisons 'lue nous1 rnd icPrsenrro ouqe
rs" etru lais ifnW é do 1 l',cmsie i disparsL's par tota La Pulssalic, Seons ensemble n'ont pas pas d'autre à l'occasion do l'événement survenu
seront m'ay ptil~,m

Usi corrrsponhlniiip îuiudrjit wtie rnp. lesqjuels pourront comîsarcr lits notes CI. utilité (lue pour le paiement des cotl- dn le cours du mois do Janvier
* plquea 'îli bdus miip piinrtt5' mi-asi rivaliser onsc:nble ipur promfouivoir le salionis -a I clection d'un bureau de dernier, lequel lui a donné une char-
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étn ir n.jtvur biis,:aézr. 1boit (lsd , l'xiéditnin ndirection. Si au. contraire elle est mante et estimable compagne.
551 Qsousî'e toti UIIS1t. At.t esprit du bonne volonti- et de# frnternsitt' eathoîî<1ule, MlutueIlC et 'nientals!nte, fLe succès de l'association JIans

lAe. .'idii nt.parmi toutes les succursales. onn etatenr e in u a oxcton est en grande partie du àX sonNouse etateurl e is u a
MAHvIendra: Nos sns espérer que Li~ NAA>m une sonmèto et véritable fraternité z'-eaet à son dévouement Infatigable

12 ~ ~ 1'r lo'éclr covr r i19. inr d'amnour,'d'unioniet d'aff'ection,-lir. Al la cause. La Sucettrsale 102 p
Torouto, 21lvre, SU Centre d'unlion et d'autorité v'ers lequtii tie cil commun, l'assistanice en actions profité do cet t-véniemenit pour le bâton.

I£o-4 Cirn Bac%. ]3i - 'les membres, si quelquai distance qu'ils 'e esae osel.ur (suivant l'expression Angleise);
Je suis joyeux d'aîppreuidrti <que le sinpurn iie er eade os.e osis :

Gianul Couseil de l'A. C. Bl. .â , a soeî,purn iie er ead, L'A C B. M , dont les ramifications î et Il méritait bien cette raclée qu'en
décidé de paublier un oirganeo oflîclel dans les ade doute ou d'incertitude. s'étîendent par toute la Puissance, il 1 lui a donnée sous formeode présentation

* pour l'Asbociation, et fitle vous cmi avez Par mésl ielliîgence ou déficut d'appré- l'est des Mlontagnes roLheuses, a dans <d'uun, 1,1lie canne.
4t nommés l'éditeur et lu gé'rant ,claîlon dle l'exacte signification doe cr*,so entuceuiarfislaat,

bon iecii.L journal prjeté' tains poins de la cuîtttodes et taut ce gici est îîucessairô j~our con- 1 EXA iMENtS .1IEDIC U.V.
n e peut z,.qcuer d'être tri's utile et erreurs pourront se c3mmettro et des tinuer d'en faire la Soci'té ahoiu
d'intèr'isscr 1,s membres de l'A. C. difficultes s'en suivre parmi les succur- la plns forte et la plus solide au CAna- Il n'y a pas do travail, dans une
B. Mt. Il coLtiuudra des Informationîs sales ou les membres ; elles pourront <da. Il y on a d'autres oi off'rent de copgi0 'suacpu motn
complûtcs et exactes sur la1 condition tre réglées promptement et d 'une samblables avantages, mals elles ne ou auquel on apporte un sein plus
deu différentes succursale.s, et lu pro- . r0jlu u elid éatmn
gréa et la perspective d'avenir inanivre >atlbfai-,ante cil faieint appel .couvrent pas le même terrItoire'; d'au- aoxqeclid dprtmn
de l'Association entière, et nourrIrit et à l'organe oflîclel, dont les décisions tres encore dont les distinctions nation- médical. EvIdoninent c'est absolu-

* entretiendra un vif intérêt dans i3on devront tire finales. Ajinsi il ,iY aies excluent ceux îu[ pratiquent la Iment n écessai re.
couvre et sa prospérité. Il sera uxi aura pas d'espace pour la contradiction nmeolaisntdrgnedfé L"'conomie et la prudence, au point
trait d'uniox Outre les membres dis inierimi otdoi&u Ifs de vue finantcler do la compagnie, ton-
porsés et ri)gî's ln es rapprochant iou l'ambition personelle:pour cricer do rente. Il n en est pas.ainsi avec nous. ~etAIsie el ofac u

dansunecommnio pls <'raie lun la dissension oit occasioner de la ran- irinrassant dans nos rangs, Saxons et pbie ascrt u néess
avec l'antre, onl facili aut lé'change de dune lA1 vu une parfaite harmonie et Celtes, Teutons et Latins et Gaulo.,,Cpnat.mosquIorvild
vues et en leur faisanît conlc i-air,poutr, l'amour fraternel devraiea. Ctre à a obblt du gr.lnàr commo CeedatA onsqe etrvild
employer leu paroles du propihète, jaasl aatrsiu e~or osuuwaatgsdépartement médical soit bien fait,.et

-'-"comabien Il est bon et doux pour des tuin etd0Fi e qu'on admette une classe de me re
*frores,de vivre en harmonie." ', grande assoziatIon. coliglfonsires qui ne sont pas ment- enbnesnZ l ucsn eraqu

Ue fait que lq nouveau journal vous L'ouverturode nouvelles succursaleF, tires est pour ainsi dire hors de Uc- tempboraie. sant beasucè qe soitque
a éé cnfi A itr dédieuret êratl'extension de l'influence delIA. C. B. 'tien. Nous sommes Présentement la1 'dicetatbecosrtqulso,

-est uie aossurance îu'i sera dirigé avec MN. et do son pouivoir pour le bien, le Socitti' Catholiquq d'assurance par ox- s'il n'est pas assis sur une base afire st
Suhatnt anru Ct abilî<et ca-taail fait dans lîinteret (le la !ltcli- 'cellemîce et nons voulons être la Socié té solide, graduellement Il sera miné, et

riéro utile et remplie dn succès. jgion et de la Charité dans les diIl'é- de Fraternité par excellence, s'écroulera.
Je suis loyaiý1îîent, rentes Provinces, tout, sera correcte- l.esassociati ons son' ce que les mont- Ce que l'on peut dire sous en rapport

ts S.it ].]lov~ ent et exactement rap)porté dans bres les font, pas plus, ni moins. Li des compagnies régulières d'assurance,
Arcevqu d. Toono l'ogan ofcel premiere titche est au Capitaine ;il ne. peut s'appliquer pins spécialement aux

GrandSecrétlre.A. C IlM. Des occasions pourront survenir, ce peut et ne doit pas s'attendre que ses jassociations fraternelles. Un mnet.
London, ot.n. sera peut-ê'tre on temps d'excitation suivants feont ce que lui-mnême hésite d'avis est même plus nécessaire dans

TJ AN LI.politique, out sous la presscio;izdo l'une do faire. Si les officiers ouvrent la ce cas-ci que pcur les compagnieu
11,0 CANADlI.> de cesvagues de la Di oterie auxquul les. marche, les hommes les suivront. Onréuirsda.,ce

(L Jait. on nous a accoutumés récemment, oùti inculquera mieux aux membres le Quiuaesi u o i atsri

&pK-s une carrière remplie de site- sera peut-être d'un avantage Suprême désir d'augmenter leur nombre, et l'idée, toujours est-il que plusieurs
* è,nous pourrions dire, glorieuse, da' Pour nmous d'avoir un organe officiel. comme conséquence ce nombre aug.cosdrtl'.CB.Mcmeun
'quinze années et plub d'une existence L.es colonnes du CAADE seront lA montera, on montrant par des ex- association charitable dan3 laquelle

'Uitile et d'un travail profitable, l's pour dèfier l'itivestigatlon, et prouver amples effectifs qu'ou pratique tout les malades, les aveugles et les in-
nociation Catholique do Bienfaisance1 au monde que nous ne sommes pas une ce qu'on prêchse, valides pourront trouver un repos sans
Mutuelle, du consentement unanime -Association sccréte ou politique, et que Visiter les malades, offrir nos félici- filn. Rien n'est plus de nature ii faire
de ses représentants délégués, est' nous n'avoens d'autre objct on vue Ou tations à ceux qui prosprrent, consoler. do tort, causer du dommage ou nuire &

nrveAla conclnsiQn, que le temps raison d'être, que pour promouvoir de les ailligês, assister et aider de nis la stabilité de l'association. Dans une
*est maintenant venu do Ïomîder un or- bonnes relations, l'assistance mutuelle 'conseils ceux qui sont dans la néces- société d'assurance il cotisations,

gane officiel. et la pratique di. Christianisme parmi j allé; voilà la clef pour ouvrir lICs l'histoire de famille, la santé et I'habl-
Le G rand Ct-isOil assemblé A St. tons nos membres. iportes du succès à une1 socité comme tude de sobriété de l'assuxê- forment on

J ean, Nouveau Brunswick, Avec szs grands principes on vue, la nôtre. jgénéral l'actif de l'institution. Ce
tembre ~ ~ ~ u dericr dfia msvi nons ne craignons personne, nous ne' Frères Prèsiden&s et officiers de Suc- devrait être et c'est le devoir de'tdisaidener, u'n a or an o voiie do sollicitons aucune faveur, mais nous cursales tous espérons que v'ous forez cau ebed ingre e

I-notre grande association est devenu! nous nietlons, nons et notre bolne votre devoir, actif. Agir do la sortie, est tout simple-
mort seulement une qurstînn d'imîîor. ove osl rteto oDeo ment faire prepve du esprit d'intérêt

tano itae ourno îmîeèisprsensfaisant voeu solennel d'obéir Al touts: En ligne avec ce qui précéde nous,
ià viat pou Ses commanemênt etsets cexd aarv anovleqens e personnel éclairé.

:mai duo nécessité Impérative pour iSscmadmnsecexd la rivla ouleqensFèes-L'habitude do négligence, d'indU'-
* ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ -prgesrdvnaee'avnr~ Sainte EglIse. d'Halifax tiennent leurs salies ouvertes jéremxce des membrfes rdlativemen

de plus grands et bienfaisants rt'- atous les soirs pour leur propre amuse-. cette affaire des plus Jmp-rtantùs, a, il
~~ultats. s~~~~I lin Goa Ilusoief who ceirea what iro ment, et pour recevoir les membres ~ canrdn indscssultats.~~~~~~~ ivein cuuiîy, andl 13 il net an incomparable ,visiteurs. Dos actes comme0 ceUXà lA . ridrdn le o ýLbrgne d l'A C. . M Ehapineota iaroeDire what beloge se inmL'oan ofice Id I.A C. B " M hat va bav-e roccivedfrom lài go>drt feont plus pour propager et p;rpùtuer influBlncé les médecins cxamnIna.tors,.
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